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A BON N E M E NT:

3s.9d,, payable invariablement
d'avance.

On ne s'abonie pa pour moins
de six mois.

Si lie .trrc r- in dlernre raison de«
...îrIC<. aritsiltare doit un étru la pre.

mitre.

ANNONCES-

Ire insertion, 8 ets. la nlina

2me a etc., 2ts. '
Pour annonces. à-long terrn

conditions libérales.

Emparone-nons du sot, si noue vouz
ocotiserver notre nationaliid.

PARAISSANT, TOUS L:ES QUIÑZÉ JOUR5.

La Gozette des Campagntes, qui d'ordinaire né sort
que tous les quinze jours, se publie encore -aujour-
d'lîni, afin de dônner à M- Firmin H. Proulx, propri-
étaire, un espace de temps assez considérable pour
pouvoir parcourir les campagnes et retirer les arré-

qui lui sont dus.
Ainsi toutes les personnes qui lui'doivent, soit pour:

abonne:nent; impressions, etc., devront tenir leurs de-
niers prêts depuis Id 23 du présent, jusqu'au 15 du
mois prochain.

Nous rongissons d'être forcé d'avouer que chaque
aunée il n'entre pas au-delà de la moitié des abonne-
nients. Cet état de chose devient absolument intolé-
&able et mettra I'administration de.la Gazelle des Carn-
pagnes dans la pénible nédessité d'avoir recours à des
moyens de rigueur.

Pourtant, trois sehelins et dix-huit sous est le prix le
plus réduit qui peut être exigé pour une publication
ui genre de la nôtre.

CAUSERIE AGRICOLÉ.

DES CÉRÉALES.

Du blé-d'inde et de ses usages.
*DE~S DIVER~SES MA iiiinS DE'sEMER.

On condait deux principales ntanières de semer le blé-d'inde
io. celle qui consiste à répandre les grains à la volée et à les re-
couvrir à la herse. Cette néthode est regardée comme décidé-
ment vicieuse, parce qu'elle donne des résultats irréguliers et
parce que, de plus, elle s'oppose à.Pemploi, pour ie binage et les
rechaussages, des instruments nouveaux qdi simplillerit si considé-
iablement èec iremúi*àitès •pé-ations. 20. Celle qdi co'*iiste à
sême'r en lign'es p.ailèles .

Ce dernier mode de semailles comprend les semis sous raies,
les semis en sillons, ceux au plantoir ou à la houe, et ceux au
semoir.

Pour senier sous raies, un homnie précède ia ciarrtie lofs du
dernier labour, ou du seil liliour qut Pon doit faire, il déposé à
des distances à peu près féguliêres, deux on trois grains chaque
fois, de manière. <lue la charrue qui le suit les recouvre à une
très faible profondeir.

Pour s*emer en sillons, le semeur suit la charruë, et au lieu
de laisser tomber la semence sur lirete du dernieri sillbri,.il· la
dépose avec la môme régularité au fond de la pétite raie for-
mée par la jonction de ce même sillon et de celùi qui le .précé-
dé. Dans ce cas on recouvre avec la herse.

Pour semer à la houe, on fait dé petites fossès en quincotice
avec cet outil; et si le terrain n'a pas été préalableinent en.
graissé, on jette au fond avant de placer les deux du trois
grains, une pelletée d'engrais ou de cdmpost.

Dans plusieurs canions de l'Amérique Méridionale, on ne la-
boure pas la totalité des champs destinés àu blé-d'inde ; on
fait seulement deux traits de charrue par chaquie trois pieds, et
.on les coupe à angle droit par deux autres traits semblables.
C'est dans les points de jonction de ces traits qu'on creuse à la
béche ou.à la boue un irou d'un demi-pied carré, dans lequel
on mdet.une poignée du funiier et des grains de blé-d'inde.

Pour semer au plantoir, comme on le pratique ed plusieurs'
endroits de 'Anérique du Sud et des Etate; et. fréquemnient en
Piémont-dans la petite culture, on se sert d'un plantoir à une
ou plusieurs pointes, pour faire.des trous à des distances égalees
dans-le sens des sillons ou le long d'un cordeau 1 "on introduit
dans-chaque trou deux ou trois graines et on les recouvre aussi-
tôt avec le pied.

Enfin, quand on fait usage du semoir, comme.il y a un:avan-
tage incontestable de le faire'partout où l'on possède une de
ces machines, qui peut à la fois ouvrir le soli semer-et recouvrir


